ENTERREMENT 

« ^ DU  DES  POTI  SME, 

OU  FUNERAILLES 

DES  ARISTOCRATES  ; 

SECONDE  FÊTE  NATIONALE, 

Dedie  A NOS  Patriotes  Bretons, 

Eî  à tous  les  foldats-citoyens  désir  snpes  de  lignes 
& gardes-nationales  du  royaume,  députés 
fédération. 

L’HONNEUR  ET 

de  nos  BxHAVES  FRERES 
DU  PAUXBOURG  SAINT  - 
P o u R être  célébré  le  17  Juillet  ,790,  fur  les 
eebr.sdelaSay?//A,  de-Iàau  Ckm?  diMars 
&enfiiitÿ  mRlverbèrs  rlglnérateur,  place  de 
Gre-/e,  où  fera  dépcfé  lei  ce.idres  de  tous  les 
aniiociates , avec  un  marbre  noir , portant  ces 
mots  J 

Ci~gi  fent  à~Ia-fois  tous  Us  maux  de  la  France 
Clergé , judicature  , nobUJe  & finance..  ' 

I 7 P 0, 


T[rxje  s 

RNIBÜS. 

pour  les  arJ^Q^cr a tes2 


AL  manquoit  encore  quelque  chofe  à la  gloire 
généreux  Parifiens , & au  triomphe  fameux 
qui  va  étonner  tout  l’anivers;  fi,  comme ffrères 
d’armes , nous /nous  réunirons  toiis,&  fi  de  tout 
notre  pouvoir  nous  contribuons  à l’exécution 
complette  de  cette  étonnante  cérémonie  , qui 
fera  répétée  dans  tous  les  coins  du  monde , nous 
en  faifons  la  dédicace  à nos  frères  les  braves 
Bretons,  parce  qne  nous  leur  devons  cet  hon- 
neur, après  une  aüiïi  belle  offre  faite  par  eux  à 
tous  les  Parifiens,  à leur  entrée  dans  Paris,  que 
s’il  leur  falloit  50,000  hommes  , qu’ils  ctoient 
tous  à eux  ; nous  ne  prétendons  point  par  là 
croire  nos  autres  frères  d’armes,  venu  de  toutes 
les  provinces pas  aufïï  patriotes  que  nos  braves 
Bretons , bien  loin  delà , c’eft  à eux  à qui  nous 
offrons  le  flambeau  de  la  liberté  , qui  fera  em- 
ployé dans  cette  fête  ; nous  invitons  très- fort, 
îios  braves  Patriotes  du  fauxbourg  St.  Antoine  , 
à nous  féconder  dans  cette  efîtreprife , ce  fera, 
à leur  honneur  & gloire,  comme  étant  ceux  qui 
©nt  écrafé  les  premiers  le  defpotifme , ils  doivent 
en  faire  lanniverfaire , qui  fera  fait  le  dix-fept 
juillet  1790,  6c  deux  jours  après. 


II  fera  coriftruit  fur  les  ruines  de 
la  Baftille  un  tombeau  de  la  hauteur 
de  quarante  coudées,  pofées  fur  qua- 
tre lions  écrafés  , repréfenrâns  le 
delporifme  rerraffé  , ils  feront  encre-. 
îalTés  de  ferpens  , de  couleuvres  , 
d’afpies,  de  vipères,  ds  crapeaux 
& de  rats , pour  marquer  toutes  la 
vermine  miniftérielie. 

Quatre  encenfoires  fumants,  dé- 
couverts & achevants  de  fe  confu- 
mer , les  chaïqes  abattues , repréfen- 
tans  l^abbaiffemerit  du  clergé,  leur 
orgueil  Icuri  fupercherie  réduites 
en  fumée. 

Quatre  figures  colîonaîes  aux  qua-^ 
tre  coins  , repréfenrâns  Je  clergé , Ja 
nobleffe,  la  iudicature'&  !a  finance, 
pleurans  amèrement  la  mort  du  def- 
potîfme  ; tous  les  attributs  du  def-^ 
potrfme  Sc  du  clergé  feront  pofés 
fur  le  tombeau. 


pefer/ft/o/i  des  objets  qui  comjjo feront  îâ. 
' - ïérémoni^.  ' 


Le  corbillard  fera  traîné  par  huit 
elle  vaux  , caparalTonnés  de  noir  & 
blanc  ; quatre  jeunes  filles  , vêtues 
de  blanc,  Sc  en  crêpes  , au  quatre 
coins , chanteront  à l’uniflbn  : le 
DESPOTiSMs  EST  MORT  , trcs-len- 
tement , ce  qui  fera  répété  par  plu- 
fieurs  îïiuficiens,  en  fourdine  ; la  mu- 
fique  finie  ^ les  tambours  feront  un 
roulement  de  mort,  & fe  tairont  à la 
voix  des  femmes;  trois  coup  s de  canon 
, donneront  le  fignal  du  départ;  un 
Courier  vêtu  de  noir  ouvrira  la  mar- 
che, conduira  le  long  des  boulevards, 
place  Louis  XV  Sz  pont  royal,  pour 
le  rendre  au  champ  de,  mars , îà, 
fera  dreffé  un  bûcher  où  on  dépofera 
le  tombeau  ; mefiieurs  les  députés 
bretons  & nos  frères  d^armes  étran- 
gers, recevront  la  torche  d’honneur, 
& après  avoir  fait  trois  fois  le  tour 
du  bûcher  , au  fon  de  la  mufique, 
mettront  le  feu  enfeilibie. 

Le  bûcher  confommé  , les  cen- 
dres feront  ramaffées  , 8c  verfées 
dans  une  hurnes  à l’antique  , une  tête 


^6 

de  loup  deffus  , deux  têtes  d^oup 
aux  a^ces^,  pour  être  dépofées  reu 
réverbere  régénérateur , place  as 
Grève. 

Le  cortège  fera  dans  la  ma.mère 
fui  vante  : 

Huit  pièces  de  canon  ^ deux  cens 
tambours , quatre  trompettes  à che- 
val ^ Sx  en  crepe  y deux  haut  - bois 
à cheval  , garnis  auffi  de  crep  , 
chanteront  à Puiiiffon  : J’ai  perdu 
TOUT  MON  BONHEUR  ; uH  homme 
en  deuil  ^ & à cheval,  portant  un 
faucon  fur  le  poing  , ou  tout  autre 
oifeau  étrangers  , un  autre  tenant 
une  bête  fauve  ^ perché  fur  une 
p'que  ; des  perroquets  rares  , des 
tigres  5 des  fmges  de  toutes  efpèces, 
des  chameaux  , des  ours  apprivoifés; 
les  annimaux  qui  feront  les  plus  rares 
feront  portés  iur  des  chars,  entourés 
de  feuillages  ; tous  ces  animaux  étant 
tous  les  attributs  du  defpotifme  ufur- 
pé.  Un  lion  terminera  le  cortège  de 
tous  ces -animaux. 

Les  animaux  une  fois  pafTés  , des 


hommes  vêtus  de  noir  ; en  crepC, 
porteront  de  diflance  en  diflance  , 

L bout  des  piques,  des  peaux de 
tigres  , des  plumes  , des  plum«s  , 
des  chapeaux  à plumets  , descrolIes, 
des  mitres , des  calottes,  des  furplis , 
des  aumus  , des  robes  rouges  , &c. 
ôte, , & tout  ce  qni  a rapport  aux 
anciennes  dignités  du  clergé  & de 
la  nobleffe  ; & fur-tout  l’ancien  arene- 
vêque  de  Paris , donnant  la  bénédic- 

sion  avec  fa  patte. 

La  main  de  juftice , que  le  ca- 
price & l’intérêt  a toujours  conduit; 
des  balances  , qui  ont  toujours  ét 
faufles  , des  feringues  , avec  ces 
mots  ; Lavement  pour  les  ar^to- 
CRATES,  des  bocales  remplis  de 
poudre  blanuhe  , avec  ces  mots  : 
Émétique  pour  les  aristocrates  ; 
douze  ânes  , ayant  un  écritau  fur 
le  dos  , portant  ces  mots  , ARISr 
TOCRATES. 

Des  papiers  > des  dofEers  y des 
liaffes  de  procureur  , tout  cela  ^^ 
bout  des  piques  y & fur-tout  la  caille 


(i’efcompte  , drappée  en  noîr  , avec 
ces  mots  ; Caisse  d’Ê^compte, 

Il  y aura  des  orangers  , des  rair- 
tes  , &c.  &c.  des  cerifiers  garnis 
defruits,pcur  marque  d’abondance, 
oe^liviers  pour  la  paix  univerfelle. 

Des  bergers  , des  bergères  , des 
matelots , des  pèlerins , des  efclaves 
libres  , des  indiens  , chantant  di«e-, 
rens  airs  analogues  à la  cérémenie. 

Des  vieilles  CO  mtefFes , marquifes, 
&c.  &c.  avec  du, rouge  , feront  der- 
rière le  Corbillard , & fermeront  le 
cortège. 

_ Nous  invitons  toute  la  garde  na- 
tionale parifienne  , à vouloir  bien 
nousfeconder  dansno-tre  entreprife, 
de  concert  avec  nos  braves  patriotes 
bretons , les  gardes  nationales  étran- 
gères , & nos  courageux  frères  du 
fauxbourg  Saint-A*atoine* 

L’on  fera  la  quête  pour  la  déli- 
vrance  des  priformiers*  ^ 

Pdr  une  fbei été  de  Patriotes* 
De  l’imprimefie  de  Je  JEUNE,  rue  Perdue. 
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